
Les	mains	de	David	
Les	premières	années	de	la	vie	de	David.	

 
 
 
Nos mains,  
Elles peuvent oindre et bénir 
Elles peuvent soulager et faire de la musique 
Elles peuvent combattre et lancer pour défendre un peuple, une cause 
Elles peuvent également trahir et tuer 
Mais aussi sauver et aider, accueillir et nourrir 
 
Dans cette partie complémentaire, nous vous proposons de découvrir des textes 
des premières années de la vie du roi David, de ses actions et des actions de ses 
proches. Toute la vie de David est intéressante et fondatrice ; nous avons choisis 
de nous fixer sur les premières années parce qu’elles contiennent tout un panel de 
gestes, d'exploits et de vie humaine qui peuvent symboliquement dialoguer avec la 
réalité d’aujourd’hui 

 
 

1. Introduction	:	L’histoire	de	David		
 
 

1.1. La	place	de	David	dans	l’Ancien	Testament	
 
Voici un extrait de l’introduction théologique présente dans la séquence 
« David » de l’AREC1 

 
« Les récits historiques de David se trouvent concentrés dans les livres de 1-2 
Samuel, 1 Rois et 1-2 Chroniques. Pourtant la figure de David, avec son 
symbolisme, sa dimension spirituelle et prophétique est présente, et joue même un 
rôle central, dans la spiritualité et la théologie tant 
vétéro-testamentaire que néo-testamentaire…De 
plus elle a une place déterminante tant dans le 
judaïsme, que dans le christianisme et même dans 
l’Islam.  
Ainsi la tradition davidique n’est pas monolithique : la 
Bible présente David sous une multiplicité de 
visages. 
« Jouer de la harpe ou manier la fronde, épouser une 
princesse ou chercher refuge auprès des prêtres, 
contrefaire le fou chez un roi ennemi ou se lamenter 
sur la mort de son propre roi, son ennemi aussi, 
composer des psaumes ou faire la guerre, donner 
une capitale à des tribus turbulentes, rêver  la 

 
1 David, séquence, collection de l’éducation chrétienne, 1999. 



maison de Dieu, rendre la justice, convoiter une femme dans l’ombre, danser devant 
l’Arche ou sur sur une colline… David a abordé toutes ces choses avec la même 
spontanéité heureuse en leur communiquant un je ne sais quoi de spirituel… plus 
précieux en fait pour l’histoire que ce qu’il a fait » (Lucien Cattan). 
 
1. Le personnage 
Tente siècles nous séparent de David et pourtant il y a peu d’hommes du passé 
dont on peut si bien retrouver la densité ! Notations précieuses sur son physique 
8couleur des cheveux, des yeux, sa mine, sa force et son adresse), sur ses dons 
de chef et ses capacités d’homme d’État ; sur la gamme de ses sentiment 8audace, 
générosité, fidélité dans l’amitié, ou ruse, violence aussi qui dépeignent son portrait 
moral) ; indications historiques et géographiques précises : tous ces éléments 
permettent de faire vivre ce personnage, hors du commun, mais en même temps 
homme de chair et de sang avec ses qualités et ses défauts, bien enraciné dans la 
terre et les événements de son époque. 
 
2. L’homme de foi 
L’aventure humaine de David s’entremêle à son aventure spirituelle : la Bible 
insiste sur le choix de David par Dieu lui-même ; ce ne sont ni sa naissance, ni 
ses compétences, ni sa famille, ni même sa foi qui l’amènent à régner sur Israël et 
Juda : sa désignation par le prophète Samuel se passe sans lui ( 1 Sam. 16, 4-
13) !  
Le choix de Dieu s’imposera, même s’il faut surmonter les obstacles que David lui-
même ou d’autres placent sur son parcours. 
La fidélité de Dieu dépassera la vie même de David, puisque selon la prophétie de 
Natan il lui est dit « ta maison et ta royauté dureront pour toujours » (II Sam. 7, 
16). 
Cette prophétie va se nourrir au fil des siècle d’une attende messianique très forte, 
pour trouver aux yeux des chrétiens sa réalisation dans les récits de Noël. 
Mais ce messianisme dépasse les limites des Églises chrétiennes : il nourrit la foi 
des Juifs, il trouve place aussi dans l’islam. 

 
3. Les grandes réalisations de David 
Le nom de David signifie en hébreu : le « bien-aimé » ; nom qui dit bien le sens de 
sa vie et sa mission : David est aimé de Dieu, des hommes, des femmes, des tribus 
d’Israël et de Judas ; il sait aussi se faire aimer et se rendre populaire ! D’après II 
Samuel. 5, 1-5, il régna 40 ans, sept ans et demi sur Juda à Hébron et ensuite 
trente-trois ans sur Israël et Juda à Jérusalem. Son génie militaire a su pacifier les 
tribus et royaumes voisins ( même avant d’être roi !) pour donner à son peuple la 
sécurité territoriale et la stabilité politique. Son charisme de chef a réalisé 
l’impensable à l’époque : unifier les tribus du nord (les 10 tribus d’Israël) et les tribus 
du sud (les 2 tribus de Juda) sous un seul gouvernement ; sa diplomatie et son sens 
tactique ont su choisir une capitale nouvelle, Jérusalem, pour en faire le symbole 
de l’unité. 
Sa foi et sa reconnaissance envers Dieu lui inspirèrent le souhait d‘établir l’unité, 
non seulement politique, mais aussi religieuse de son peuple autour du Temple de 
Jérusalem : même si ce n’est pas lui va le construire, c’est lui qui en a eu l’idée et 
en choisit l’emplacement… » 
 
 

 


